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Passion  Les amateurs et concepteurs de jeux de rôles ont investi la Roselière à l’occasion de la convention du Troll Penché

À (la) table (de jeux) !
LE  TEMPS  d’une  conven
tion, les allées de la Roselière
se  sont  transformées  en  un 
grand champ de « Troll Pen
ché » et elle gardera ses por
tes  ouvertes  jusqu’à  ce  di
manche 18 h.

Impossible de passer à côté
des quelque 400 jeux qui ont 
attiré  une  foule  des  grands 
jours…  Wargames,  jeu  de 
plateau, jeu de société et jeu 
de rôles pour les grands et les
moins grands,  c’est dans un 
univers  ludique  et  convivial 
que tout ce petit monde s’est 
donné  rendezvous  pour  la 
22e convention du Troll Pen
ché.

Une  convention  ouverte  à
tout public,  familial avec  les 
parents, voire les grandspa
rents, et à une jeunesse qui a 
depuis  longtemps  « dépous
siéré »  les  jeux  de  papa  et
maman et vidé les tiroirs des 
ancêtres comme le Monopo
ly, Dixit ou Cluedo !

Des auteurs et éditeurs 
à découvrir

En y regardant de plus près,
cette opération est également
l’occasion  de  découvrir  des 
auteurs  et  éditeurs  de  jeux. 
Pour lesquels la connaissan
ce  du  public,  la  convivialité 
qui  s’en  dégage,  est  un  peu 
une  « convention  du  cœur » 
comme  le  dit  l’auteur  d’Ae
gyptus,  Gabriel  Thomas.
L’écriture des livres passe par
l’invention de nouveaux jeux 
qui se veulent virtuels face à 

un ennemi invisible ou entre 
joueurs, mais aussi en fonc
tion des affinités de chacun. 
Des  auteurs  pour  qui  le  fi
nancement participatif est un
levier important leur permet
tant  de  promouvoir  leurs 

créations avec beaucoup plus
d’efficacité. L’écriture des li
vres passe aussi par une as
sociation, Génération Écritu
re, présente à la Roselière et 
qui   permet  aux  jeunes
auteurs  de  partager  leurs 

connaissances et leurs idées 
comme  d’effectuer  des  re
cherches  dans  la  construc
tion  de  leurs  écrits.  Notam
ment via l’internet.

Fin  des  festivités,  ce  soir
vers 18 h.

W Au programme ce dimanche : 
conférences de 11 à 12 h sur « la 
discussion autour du héros de 
roman » et de 14 h à 15 h 
« Comment être un meilleur 
meneur de jeu ». Webzine : 
(http://generationecriture.com),

K Parfaite occasion de rivaliser, tout en s’amusant autour d’une table de jeux. Photo Francis REINOSO

Questions à  

Fabrice Frichet
élu auteur d’un premier roman

« Prouver que je pouvais écrire 
sur autre chose que la politique »
Fabrice Frichet est conseiller 
municipal d’opposition à 
L’IslesurleDoubs. Et vient 
de sortir son premier roman 
« Vivre avec… ».
Après quatre essais 
politiques, avezvous 
décidé de passer à autre 
chose ?
Je voulais prouver que je 
pouvais écrire sur autre 
chose que la politique. J’ai en 
effet commis quatre essais 
précédemment, qui se sont 
chacun vendus entre trois 
mille et quatre mille 
exemplaires essentiellement 
dans le réseau politique.
Et puis il y a eu les élections 
municipales de mars 2014…
J’étais en effet candidat à 
L’IslesurleDoubs face au 
maire socialiste sortant, 
Rémi Nappey. J’ai donc 
préalablement quitté le PS 
où j’ai été, entre 2009 
et 2013, délégué national à 
la formation. Je conseillais 
sur la rédaction de tracts, 
professions de foi, affiches 
électorales… Ma défaite lors 
de ce scrutin a été difficile, 
d’autant que j’ai par la suite 
été victime de trahisons de 
la part de certains qui 
figuraient sur ma liste et qui 
furent élus à mes côtés.
Estce à dire que ceci 
vous a amené à voir les 
choses autrement, 
notamment en terme 
d’écriture ?
J’avais déjà, après l’élection 
présidentielle, commencé à 
écrire quelques bribes de ce 
qui pourrait devenir un 
roman. Mais c’est vraiment à 
la suite de cet épisode que je 
m’y suis mis sérieusement. 
Et je me suis rendu compte 
qu’il est bien compliqué, à 
mon sens, de construire une 
histoire qui se tienne 
qu’écrire un essai politique. Il 
n’est aucunement ici 

question d’une réflexion sur 
la crise, mais sur la vie.
Votre roman parle en 
effet d’amour et de 
bonheur…
Il est question de deux 
jeunes qui se rencontrent à 
l’âge de 15 ans que la vie 
sépare mais fait se retrouver 
de longues années plus tard. 
On peut suivre, à travers ces 
deux personnages, une 
partie de mon 
développement personnel. 
Mais bon nombre pourront 
s’y retrouver, de sorte que 
cette histoire leur apportera 
quelque chose.
Quant à la politique, 
c’est terminé ?
Je vois les choses très 
différemment avec ce que 
j’ai vécu depuis les 
municipales de 2014. Mais je 
vais revenir à mes origines.
C’estàdire au PS ?
C’est à voir. Je ne suis pas 
parti sur un désaccord 
national, mais parce que 
j’avais un projet local pour la 
population, laquelle a fait un 
autre choix.

Propos recueillis par 
Sébastien MICHAUX

W « Vivre avec… », de Fabrice 
Frichet, éd. Mon Petit éditeur 
(www.monpetitediteur.com)

K Fabrice Frichet.

Exposition Weekend spécial à la galerie Perrin

Les artisans (d’art) 
s’emparent de la galerie

Un  trio  d’artisans  franc
comtois  investi,  ce  week
end, la galerie Perrin pour y
afficher leurs talents.

Hugo  Delavelle,  designer
et ébéniste, allie son savoir
faire et sa démarche d’inno
vation pour travailler le bois,
exclusivement  du  mobilier
contemporain,  à  travers
chêne,  noyer  ou  érable  des
forêts locales, une forme de

circuit court. Après le dessin
informatique,  le  prototype
est  réalisé,  la  finition  des
meubles  se  fait  avec  une
huile  naturelle  de  culture
biologique.

Bruno Brocard, quant à lui,
est spécialiste dans la déco
ration.  Et  met  sa  créativité
au service de la demande.

Le 3e homme s’appelle Eric
Venturini. Usineur à l’origi

ne,  il  est désormais  ferron
nier d’art. Et invite à décou
vrir  en  parallèle  de  son
activité  de  fabrication  sur
mesures d’escaliers, de por
tails et gardecorps, ses réa
lisations  à  base  d’objets
« vintage »  détournés,  sou
vent inspirées par la méca
nique  avec  une  originalité
surprenante.
W Ce dimanche de 10 h à 18 h.

K Eric Venturini et Bruno Brocard exposent leurs talents avec Hugo Delavelle. Photo Francis REINOSO


